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SUR LES DÉGÉNÉRESCENCES DES SURFACES DESMIQUES;

PAR M. Cn. BIOCHE.

M. G. Humberl a déduit, par un calcul ingénieux, do la repré-
sentation des surfaces desmiques au moyen des ronclions elliptiques,
une dégénérescence de ces surfaces (<). On peut obtenir direc-
tement cette dégénérescence, et d^autres encore, par un procédé
direct et très élémentaire.

1. On sait (2) que deux tétraèdres homologiques de quatre
façons diflerentes définissent un faisceau linéaire de surfaces du
quatrième ordre (surfaces desmiques) comprenant le tétraèdre
formé par les plans d'homologie. Si Fon prend ce dernier tétraèdre
comme tétraèdre de référence, les autres tétraèdres peuvent se
représenter par

( î )

( î î )

/ aX-+- ? Y 4 - Y X - - h ô T = : o ,
\ a\ 4 - p Y — y X - o T = o ,
j a X — p Y — y Z -^ 8T==o ,
( a X ~ p Y - T - Y Z - ô T = = o ;

, a X — p Y — Y Z - 8 T = = o ,
j a X — p Y - + - Y Z - + - 8 T = = o ,
\ a X - + - p Y - + - Y Z — o T = = o ,
f a X - + - p Y — Y Z - 4 - Ô T = o .

Ces équations donnent immédiatement des propriétés fonda-
mentales établies géométriquement par M. G. Stephanos (3).

Les tétraèdres (I) et ( 1 1 ) font partie du faisceau

(A) o^X^-4- jà^-hY"^-4-8^4

— -2 a2 p X 2 Y2 — ^ a2 ̂  X2 Z2 — .2 ̂  ̂  X^ TÎ
- 2 ^ ^ Y 2 Z 2 - 2 p î 8 2 Y 2 T 2 — — a Y 2 ^ Z 2 T 2 + X X Y Z T = = 0 .

( 1 ) Journal de Mathématiques, 2e série, t. VII, 1891, p. 896.
( 2 ) Voir ma Noie Sur les surfaces desmiques {Bull. Soc. math.^ t. XXXVII,

1909, p. i63).
(3) Bull. des Se. math., i9 série, t. III, 1879, p. 434.
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Le tétraèdre (I) correspond à \ == Sajîyô, le tétraèdre (II) cor-
respond à ^ = = — 8apyS, elle tétraèdre des plans d'homologie à X
inf in i .

2. Si Pon fai t tendre 5 vers zéro, les tétraèdres (I) et (II)
deviennent des systèmes de plans passant par le point

X = Y == Z == o,

et ces systèmes se confondent. Inéquation du faisceau devient

(B) a*X*-^-P & Y^-+-Y 4 Z^
— 2 ( a 2 p 2 X 2 Y 2 - ^ - a 2 Y 2 X 2 Z 2 + P 2 Y 2 Y 2 Z î ) - ^ X X Y Z T - o ,

et l'on retrouve la dégénérescence signalée par M. G. Humbert ( * ).

3. Si Fon fait tendre y et 3 vers zéro, les tétraèdres (I) et (II)
deviennent des systèmes de deux couples de plans doubles passant
par la droite X== o, Y == o, et le faisceau devient

(G) (a^X2— 13^2)24- XXYZT == o.

4. Si l'on fait tendre [3, y et S vers zéro, les tétraèdres (I) et (II)
se réduisent tous deux a

X^=o

et le faisceau devient

(D) a^-hXXYZT==o.

Chaque surface de ce faisceau se décompose en un plan et une
surface du troisième ordre.

( l ) II est facile d'obtenir les droites siluées sur les surfaces du faisceau, ces
droites étant dans les faces du tétraèdre de référence. On peut reconnaître qu'il y
a sur la surface correspondant à une valeur \ du paramètre variable quatre co-
niques situées sur la quadrique

I28a2p2Y3(a2X• !-^-p2Y2+r2Z?)—^T2=o.


